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SOK CHENDA 
Secretaire general du CDC, Conseil pour le Developpement du Cambodge 

au sujet des investissements 

J e suis assez satisfait des derniers developpements. Nous venons de signer un important accord avec la com­
pagnie australienne BHP Billiton pour la recherche de bauxite . Le bonbon, ce seraient des investissements 

dans le domaine agricole, mais je suis assez optimiste. 

Le Cambodge est tres en retard sur 
la plupart des grands pays de la 
region, et dans un sens, c' est une 
chance. 
Dans la course aux matieres premie­
res qui preoccupe tant les pays en 
vole d' industrialisation, voila un 
pays encore a peu pres inexplore, 
qui recele peut etre du petrole, du 
gaz mais aussi du fer, du charbon, 
de I' or, de la bauxite, qui salt quoi 
encore . . . voila que de tres gran des 
compagnies internationales inves­
tissent en grand dans la recherche 
miniere -entre autres. 
Les plus grands pays de la region 
Asie de I' Est, la Chine, le Japon, la 
Coree ... s' avisent que le Cambodge 
est devenu un pays paisible, stable, 
un interlocuteur serieux. 11 n' est 
plus seulement un pays qu' il faut 
aider a se relever apres un grand 
desastre, c' est devenu un pays ou 
de grandes societes peuvent envisa­
ger d' investir. Et justement le Cam­
bodge offre ce dont on a le plus be­
soin: une main d' muvre competi­
tive, des matieres premieres, de 
grandes surfaces pour I' agriculture 
et I' agro-industrie. 
Apres la rehabilitation, la creation 
des infrastructures -routes, ponts, 
eau, electricite, hopitaux, les pro­
grammes d' education, de formation 
.... on volt apparaitre de grands pro­
jets d' entreprises privees , thanan­
daises, japonaises, chinoises, plus 
recemment coreennes, austra­
lienne ... des zones economiques, 
des usines, des villas nouvelles, un 
aeroport, des ports, de grandes 
plantations: apres I' heveaculture, 
voila malntenant des palmiers a 
hulle, du mais, de la canne a sucre, 
du manioc, ... 

11 y avait -il y a encore- un vide cam­
bodgien en plain centre d' une re­
gion du monde extremement dyna­
mique. On assiste a une sorte de 
competition pour combler ce vide. 
Aux cam~odgiens de rester maitres 
de toutes ces manmuvres. C.n. 

Ce qu' il y a de plus remarquable dans les derniers projets d' investissements, 
c' est la diversification des secteurs d' activite concernes, une diversification 
que nous avons longtemps souhaitee. 
Deuxieme point: la creation des Zones Economiques Speciales, les SEZ, ne­
cessaires pour attirer de nouvelles activites et creer des emplois. 

Ces SEZ, Zones Economiques Speciales: tout ce qui les concerne figure 
dans le sous-decret 148 du 29 decembre 2005, reproduit dans la brochure 
« Laws and regulations on Investment in the Kingdom of Cambodia », 
publiee par le CDC en septembre 2006. 
Concernant les investissements, je souhaite souligner quelques points parti­
culiers, nous dit Sok Chenda: 

- chacune de ces zones a son propre one stop service, charge de traiter 
toutes les questions d' ordre administratif que peuvent se poser les investis­
seurs. lis n' ant plus besoin de s' adresser a Phnom Penh, c' est une grande 
simplification, un grand progres. 

- le traitement fiscal est exactement le meme, que I' on soit dans une SEZ 
ou en dehors. Ce qui differe, c' est que les SEZ fournissent taus les services 
necessaires aux investisseurs, voirie, electricite, eau, la securite, etc .. . 
(comme pour les locataires de serviced apartments) et en plus le one stop 
service administratif. 

- a I' interieur du CDC il a ete cree un Trouble shooting Committee 
(CSEZB, Cambodian special economic Zones Board) dont je suis Secretaire 
general : c' est un « circuit court » qui me donne des responsabilites particulie­
res et me met en contact direct avec le Premier ministre. 

- la diversification des projets d' investissements parte notamment sur la 
recherche miniere. On ne cherche pas seulement des hydrocarbures mais de 
la bauxite, de I' or, du fer, du charbon. Le tres important projet de la compa­
gnie australienne BHP avec Mitsubishi (dont la part est passee de 25 a 30 %) 
concerne la bauxite dans la region de Sen Monorom. Que de telles societes 
(BHP est no 1 dans le monde) se lancent en grand dans la recherche donne 
une grande credibilite a I' operation. 11 faut voir aussi les consequences, I' 
« effet domino » au cas ou les recherches aboutissent: grands besoins d' 
electricite, de routes, creation d' emplois ... 
Dans le Rattanakiri on recherche de I' or. 11 n' est pas impossible que le nord­
est du Cambodge renferme des richesses minerales importantes et devienne 
un pole industrial. On pose la question : et I' environnement ? Et les minorites 
ethniques ? Le gouvernement pesera le pour et le contre. Mais pour les mina­
rites ethniques, man avis est que s' il s' agit de les maintenir dans leur situa­
tion actuelle, avec un taux de mortalite effrayant, une esperance de vie de 47 
ans, et leurs traditions pour le plaisir des touristes, c' est non ! 
On cherche du charbon dans la province d' Oddar Meanchey, les Chinois 
cherchent du fer dans celle de Preah Vihear, il existe un projet dans les Car­
damomes... Pour taus ces minerais, les indices sont suffisamment promet­
teurs pour justifier de tres importants investissements dans I' exploration. 

APROPOS .. . 
Proces 

avocats et I' Association interna­
tionale des avocats (IBA). 

etudiee par la Japan Internatio­
nal Banking Corporation pourrait 
attirer plutot des investisse­
ments japonais. Le calendrier 
de ce nouveau projet n' est pas 
con nu. 

professeur Kry directeur de I' 
hopital Calmette, du dr Prandi 
directeur du Centre de cardiolo­
gie, ... Le « reglement interieur » qui 

devait regler les dernieres ques­
tions concernant le fonctionne­
ment du proces des khmers 
rouges (en 244) n' est toujours 
pas adopte. Par exemple on ne 
sait pas si des avocats etran­
gers auront ou non le droit de s' 
exprimer directement devant la 
cour. 11 y a desaccord entre I' 
Association cambodgienne des 

nouvelle zone economique 
C' est le projet de la compagnie 
cambodgienne Pheapimex et 
de la compagnie chinoise Jiang­
su Taihu: 450 ha pres de Siha­
noukville, proche du projet de 
zone economique d' Attwood a 
Stung Hav (en 246). Cette zone 
devrait attirer des investisse­
ments chinois, alors que la zone 
economique de Sihanoukville, 

Centre de Cardiologie 
Un nouveau batiment a ete 
inaugure le 11 novembre, en 
presence de I' Ambassadeur de 
France, du professeur Deloche 
de Noyelle, de Madame Petit, 
qui sponsorise le Centre, du 

Centre audiovisual Bophana 
11 est inaugure ce 4 decembre, 
en presence du Ministre de la 
Culture, de I' Ambassadeur de 
France, du cineaste Rithy Panh 
... Rappelons les articles consa­
cres a ce Centre (Sabine Tran­
nin, Rithy Panh) dans en 245. 
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- on voit done que de tres grands societas etrange­

res investissent maintenant au Cambodge: BHP et Mit­
subishi pour la bauxite, Chevron et Mitsui pour la re­
cherche d' hydrocarbures, la japonaise Zephyr pour la 
SEZ de Phnom Penh, Thai Charoeun pour la SEZ de 
Keo Phus, Siam Cement pour la cimenterie de Touk 
Meas, Sunway pour la ville nouvelle de Chruy Chang­
war, les Coreens pour celle de Phong Peav ... Les Ja­
ponais de JBIC font les etudes de la zone industrielle 
de Sihanoukville; les appels d' offre seront lances en 
mai 2008; on peut penser qu' ils vont attirer des inves­
tisseurs japonais -les grandes compagnies japonaises 
sont souvent assez « suivistes »-. 

- Confect ion: on constate que les entreprises instal­
lees au Cambodge ne s' en vont pas; qu' elles cher­
chent a s' integrer verticalement, c' est a dire a produire 
sur place au lieu d' importer les produits dont ils ant 
besoin; les developpeurs recherchent les entreprises 
susceptibles de s' installer. 

Agriculture et agro-industrie: c' est pour I' instant le 
secteur qui a connu le mains de developpement. 11 faut 
voir qu' a la difference des investissements dans la re­
cherche miniere, qui sont des « asset seeking invest­
ments », c' est a dire que I' on realise pour le tres long 
terme quel qu' en soit le coQt, les investissements dans 
I' agriculture se font en fonction d' un calcul des coOts 
et de I' existence d' elements necessaires: il ne suffit 
pas de produire de bans fruits , du ban soja ... il faut 
des moyens de transport, une chaine du froid, toute 
une organisation qui doit etre competitive. Un immense 

marche regional existe pour les fruits, les legumes, les 
conserves, le poisson et ses derives (pate) .. . Pour des 
produits de bonne qualite la Chine, le Japan, la Coree 
nous tendent les bras ! 
11 y a les projets de plantations de canne a sucre et de 
raffinerie de Ly Yong Phat, avec une entreprise thailan­
daise et une taiwanaise (en 245); celu i de Mong Reth­
thy (canne a sucre et raffinerie) avec un partenaire thai­
landais (en 246); un autre grand projet de production de 
bio-ethanol ; un projet de minoterie pour le riz, aux nor­
mes internationales, de la Canadia Bank, a Chom 
Chau; il y a quelques exportations de poivre vers le 
Japan; un projet concernant la cardamome .. . 

- les chemins de fer: il n' y a aucune opposition a la 
rehabilitation des voies ferrees: le chemin de fer sera 
utile sur le trajet Phnom Penh-Sihanoukville comme 
pour la jonction avec la Thailande et avec le Vietnam. 
C' est aussi'une question de securite: nous ne pouvons 
pas dependre d' un seul mode de transport, la route, 
pour nos liaisons majeures. 

- oui, taus les grands investissements passent par le 
CDC. L' idee que certains sont traites directement par 
le Premier ministre seul est fantaisiste. Ce qui arrive 
quelquefois est que les grands investisseurs deman­
dent audience au Premier ministre: ils souhaitent avoir 
sa vision pour le tres long terme. C' est ce qu' ant fait 
recemment par exemple Total, BHP, Mitsubishi ... J' 
assiste personnellement a ces audiences, nous dit Sok 
Chenda. Ensuite les investisseurs presentent leurs pro­
jets au CDC. 11 n' y a aucun mystere. 

PROJETS D' INVESTISSEMENTS AGREES 10 MOIS 2006 

U ne caracteristique des projets presentes par des 
investisseurs a I' agrement du CDC/CIB au cours 

des 1 0 premiers mois: la diversite. 

C' est un ban signe pour I' economie cambodgienne 
que cette repartition mieux equilibree. Elle est jusqu' ici 
« tiree » par deux secteurs, le tourisme et la confection. 
Par I' agriculture aussi les bonnes annees. 
On voit maintenant apparaitre en force la cons­
truction, la recherche miniere, I' agro-industrie, I' ener­
gie avec le barrage de Kamchay, projet chinois de 170 
millions de dollars (en 215, 231), des industries comme 
le ciment, et d' autres (une fabrique de canettes), etc ... 
rr.:;::;:;~~;;:;:;;;;iii;i~rn;-;:::~;;;-, L' a menage men t , 

avec le projet concer­
nant I' ile de Koh 

1-~~~~=::::=:=:::~~~-1 Pous, investissement 
Industries 

66% 
15 % ~ Services 

russe de 277,6 mil­
lions de dollars, en 
246 et ce n°). 

On peut bien sur esti­
mer que ces change-

World City, qui depasse a lui seul 2 milliards de dollars 
(en 244) et gonfle exceptionnellement la part relative 
des Services. 

Dans le secteur ciment on trouve le projet Cambodia 
Cement Chakrey Ting Factory d' AZ pres de Kampot 
sur la RN3, pour 132 millions de dollars, projet qui s' 
ajoute a celui de K Cement a Touk Meas pres de Ban­
teay Meas ( 180 millions en 2 tranches) (en 240 et 246) . 
Et il existe un troisieme projet proche lui aussi de la 
RN3 (voir cimenteries p. 8) . 11 s' agit d' exploiter des 
petites montagnes de calcaire argileux qui donnent un 
aspect tres pittoresque au paysage de I' arriere pays 
entre Kampot et Tani. 

L'energie est fortement representee avec le barrage 
de Kamchay construit par Sino Hydro Carp qui doit etre 
termine en 2010 (en 215, 231), la centrale Kampot Po­
wer plant (Tha"llande, 22 millions de dollars) et Kep Po­
wer Supply Go. 

En taus cas, la confection se trouve mains seule dans 
le secteur industries. (suite page 4) griculture~~ 

10% ~ 

Tourisme 
9% 

ments dans la reparti- r~~~~~~~~~~~~;;:~~~r.¥,~ 
tion viennent d' un 
meilleur recensement 

(la cons-
truction a ete long­

temps sous-estimee), et que la composition des 
categories est discutable: la Construction est-elle a 
ranger dans les « Services », ou dans I' 
« lndustrie » ? Le Tourisme et I' H6tellerie ne se­
raient-ils pas a ranger dans I' lndustrie ? Ou dans 
les Services ? Ou dans la Construction ? 

11 faut aussi observer que I' enorme et soudaine 
montee de la construction est due a u projet de 

~otal-3.,38-1-38.7:-----·-------1 
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PROJETS D' INVESTISSEMENTS AGREES 10 MOIS 2006 

Et mains seule en tete des investissements: avec 34 
projets agrees, pour un investissement total prevu de 
114,4 millions de dollars, elle est depassee non seule­
ment par la construction, mais par I' agriculture, I' 
agro-industrie, I' energie, le ciment ... 
Le nombre de projets agrees pour la Confection pour­
rait etre en 2006 inferieur a celui de 2005 (53 projets) , 
mais le montant total, 118,9 millions de dollars sera 
tres probablement depasse. Le montant moyen des 
investissements a augmente, il se situe au-dessus de 3 
millions de dollars. (conjoncture confection en 245). 

On remarque aussi le relativement faible montant des 
investissements dans I' hotellerie : c' est qu' ils arri­
vent par vagues, lorsque la capacite h6teliere devient 
insuffisante. 

pays investisseurs 
Changements importants dans ce domaine: la Con~e 
est de tres loin le premier investisseur au Cambodge 
(apres le Cambodge) pour les 10 premiers mois de 
2006, avec a elle seule 29, 5 % du total. Cette excep­
tionnelle poussee est due au projet de World City. L' 
investissement declare sera en fait reparti sur une lon­
gue duree. 
Un autre phenomene inhabituel est I' arrivee de la 
Russie, comptabilisee dans I' Europe, parmi les pre­
miers investisseurs: 8,21 % du total avec le seul projet 
d' amenagement de I' Tie de Keo Pas; lui aussi sera 
etale dans le temps. 
La Chine, grand investisseur traditionnel au Cam­
l'r.]:;;{Hj~::;;:;:;;i¥~m~rl1:;] badge est bien presente 

avec 28 projets, quel­
l...!:!::::;:..::::::s:==..=..::::s=!:::~l q ues-u ns en partici pa­

tion , la piu part 100 % 
chinois; il s' agit comme 
toujours d' usines de 
confection , chaussettes, 
chaussures, mais aussi 
du tres important bar­
rage de Kamchay, de 
filatures, de plantations, 
d' agro-industrie, d' 
acier, ... 

Ameriqu~ ~SEAN 

autcefl ~ 
A"e ~ f 

~ 
Europe On peut faire d' autres 

observations: 

• Tres forte presence du 
Cambodge, qui assure presque la moitie des projets d' 
investissements. Une remarque: I' apport du Cam­
badge n' est souvent constitue que du terrain et les 
autorisations necessaires. 11 serait interessant de 
connaltre la proportion des investissements provenant 
de Cambodgiens vivant a I' etranger. Des institutions 
comme la Canadia bank font des efforts particuliers 
pour accueillir et utiliser ces ressources. En taus cas il 
y a la une situation encourageante: les Cambodgiens 
croient au developpement de leur propre pays. 

• les pays de I' ASEAN investissent tres peu au Cam­
badge, ensemble mains de 2 % du total. 

• I' Europe est bien presente, pour les 1 0 mois de 
2006, avec 9,30 % du total, c' est a dire plus que la 
Chine (8 % du total), mais c' est dQ a I' investissement 
exceptionnel de la Russie. La Belgique a un projet qui 
equivaut a 1 % du total. Les grands pays europeens 

The Cambodian Investment Challenges in Global Competiti­
veness, par Dr. Hing Thoraxy, 234 p. , J/CA, 2006 

sont absents. 

• L' Amerique a une tres faible presence, grace aux 
Etats-Unis (1 ,30 % du total) et au Canada . 

lnvestissements par pays 
sur le long terme 

Au-dela des creux et des pies que presentent annee 
apres annee les projets d' investissements par pays, 
pour avoir une vue sur le long terme de ces investisse­
ments on peut se reporter au livre qui vient de paraltre 
de Hing Thoraxy The Cambodian Investment Challen­
ges in Global Competitiveness. Les projets d' investis­
sements sont recenses, pays par pays, de 1994 a 
2005 inclus. 
La liste des projets agrees n' est pas entierement satis­
faisante parce que nombre de ces projets n' ont finale­
ment pas ete realises. On n' a pas oublie le projet d' 
Ariston, en 1995, de 1 ,3 milliard de dollars, qui a long­
temps fait considerer la Malaisie comme le premier 
investisseur au Cambodge. La realite est bien diffe­
rente. « On estime que la moith!J environ des projets 
agrees ne sont pas realises», ecrit Hing Thoraxy. 
Les informations qu' il donne decrivent mieux la realite. 

On voit ainsi que, sur 10 ans, les investissements de la 
Malaisie, 1 ,891 milliard de dollars si I' on s' en tient 
aux intentions, ont ete en realite de 480 millions, envi­
ron 25%. 
Les Etats-Unis ont presente 47 projets en 10 ans 
(parfois a travers des compagnies de Ta'iwan ou de 
Hong Kong), pour un total de 436,656 millions de dol­
lars. Deux investissements importants ant une realite: 
Caltex Services Pte en 1995 (19,3 millions de dollars), 
et I' International School of Cambodia (88,51 millions). 
Le projet Cambodia Power Investment Ltd n' a pas ete 
realise; il n' y a pas eu d' investissement americain 
dans I' agriculture; deux projets en 2004 dans le sec­
teur Confection. Au total, en 10 ans, les Etats-Unis ont 
investi 169 millions de dollars au Cambodge. 
Singapour: en 1994, deux projets importants: Cambo­
dia Brewery Ltd (21 millions de dollars), et le Raffles 
Royal Hotel (23,7 millions), ant ete realises. Mais en 
1995 Olympic Development devait construire un hotel 
5 etoiles pour 39 millions de dollars, il n' a jamais ete 
termine. Le Grand Hotel d' Angkor a ete, en 1995 aus­
si , un investissement de 30,6 millions de dollars. S' y 
ajoutent une zone industrielle (Kal Properties Pte 19 
millions) et en 1998 le projet Micasa Cambodia Hotel 
Apartments Ltd (22,5 millions, a 50 % avec la Malai­
sie). Les investissements de Singapour au Cambodge 
atteindraient ainsi approximativement 150 millions de 
dollars. 
Ta'iwan a investi sur 10 ans 144,26 millions de dol­
lars. Habitations et terrain de golf (38 millions); produc­
tion de bois scie (31 millions), contre plaque, papier; 
deux autres projets de production de contre-plaque. En 
1998 un important projet pour 86 millions de dollars 
concernait la zone industrielle de Stung Hav, il n' a pas 
encore vu le jour (en 246); on note encore d' autres 
projet concernant le contre-plaque, I' agriculture, le 
papier, ... 

La Chine de 1995 a 2005 a investi 861,67 millions 
de dollars, dans 200 projets, parmi lesquels: 
- en 1998 un projet d' huile de palme, de maniac et de 
canne a sucre (38,9 millions de dollars); - en 2000 la 
rehabilitation de la centrale de Kirirom (24,6 millions); -
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en 2003 un centre commercial et un hotel de 100 
chambres (23 millions); - en 2004 des resorts et hotels 
a Te Tek Pus (39, 2 millions); - en 2005 projet de reha­
bilitation de la raffinerie de petrole detruite en 1970, 
projet estime a 200,9 millions -qui rencontre des diffi­
cultes; - et un projet de recherche minieres (fer) de 
Cambodia Iron and steel Mining lndusty Group, et 
construction d' une acierie (154, 1 millions). Ceci inde­
pendamment des usines de Confection. 

Hong Kong : 1 07 projets approuves de 1994 a 2004 
pour un montant total de 243 millions de dollars. Pro­
duction de bois scie, de contreplaque 281 millions en 
1998), de meubles (30,8), en 1999 10 millions dans la 
confection . 

Con~e 49 projets de 1994 a 2004, pour un total de 295 
millions, mais un total reellement de 64 millions de 
dollars. Un projet de cimenterie en 1997 (166 millions) , 
un autre de telecommunications (64 ,5) n' ont pas 
abouti. (Rappelons cependant I' enorme projet de « ville 
nouvelle » a Phnom Penh, plus de 2 milliards de dol­
lars, approuve en 2006, et le tout recent projet d' usine 
d' ethanol de M H BioEnergy Group). 

France: 32 projets de 1994 a 2004 pour un total de 
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208,4 millions de dollars. La plupart, ecrit Hing Tho­
raxy, sont de petits projets de mains de 5 millions de 
dollars. Le principal est celui de la Societe Concession­
naire de I' Aeroport commence en 1994 avec 81,9 mil­
lions de dollars (chiffre a reviser a la hausse, en 245). 

Grande Bretagne: 44 projets de 1994 a 2004, pour un 
total de 96 millions. Parmi ces projets: hotellerie 
(Regency Cy Go, 21 millions en 1994), Tabac et ciga­
rettes (BAT Cambodia, 11 ,3 millions en 1996), Shell Cy 
of Cambodia (19 ,6 en 1996), Energie (Anglo­
Cambodian Holdings, Battambang, 11,3 millions en 
2000), et 27 projets dans la Confection, certains des 
investisseurs etant originaires de Hong Kong ou de Ta'i­
wan. 

Thailande: 56 projets, un total investi de 206 millions 
de dol lars. Hotellerie (Regency Cy, Star Vegas Resort) 
denrees alimentaires (GP Cambodia), telecommunica­
tions (Shinawatra) , Bois (TPP Cambodia Timber Pro­
duct), controle aerien. S' y ajoute plus recemment I' 
important projet de Siam Cement. 

Les chiffres recapitulatifs ci-dessus concernent les 
annees 1994-2004, il ne tiennent pas compte de tres 
importants projets plus recents . 

Cambodge : forte croissance attendue pour 2007 
La Banque mondiale vient de publier son rapport annuel 
pour la region Asie orientale et Pacifique. Nous en don­
nons ci-apres les points essentiels. 

Asie de I' Est 
Elle connaTt en 2006 sa cinquieme annee de croissance 
vigoureuse, avec un taux moyen estime a 8 % (largement 
dO a une croissance de plus de 10 % en Chine), ce qui 
entralne un declin substantiel de la pauvrete: le nombre 
des gens vivant avec mains de 2 dollars par jour diminue 
cette an nee de 1,5 %, c' est a dire que 25 millions de gens 
echappent a I' extreme pauvrete. Ceux qui vivent au des­
sous de ce niveau sont encore 25 millions en Asie de I' est, 
environ 30 % du total. 

On peut prevoir une certaine diminution du taux de crois­
sance en 2007 (un peu plus de 7 %) a cause du ralentisse­
ment de I' economie americaine et de la diminution de ses 
importations. 11 est cependant possible que le prix du pe­
trole soit maintenant sur le declin , ce qui favoriserait la de­
mande interieure et compenserait en Asie de I' Est la dimi­
nution des exportations. 

Cambodge: + 8,9 %en 2006 
La croissance en 2006 est estimee par la Banque mon­
diale a 8,9 %, taux eleve (malgre un ralentissement par 

rapport aux exceptionnels 13,4 % atteints en 2005). Les 
raisons: moindre croissance de la construction et de I' agri­
culture. 

Les exportations -essentiellement la confection-, qui be­
neficient des mesures de protection prises en juin 2005 par 
les Etats-Unis et par I' Europe contre les exportations chi­
noises, continuent leur forte progression en 2006, avec un 
taux prevu de 15 %. Le Trade Investment Framework 
Agreement (TIFA) signe en juillet dernier entre les Etats­
Unis et le Cambodge devrait stimuler encore les echanges 
bi-lateraux (Confection en 245). 
Le Tourisme, dont les revenus avaient augmente de 44 % 
en 2005, continue a progresser (en 245 et ce n°). 
Les investissements etrangers directs, qui avaient plus 
que double en 2005, sont en augmentation (ce n°). 
Le deficit commercial cependant, a cause de fortes im­
portations, passe de 16 % du PNB en 2005 a 20 % cette 
an nee. 
Les recettes fiscales, une faiblesse traditionnelle des fi ­
nances publiques, n' ant represente que 10,5 % du PNB 
en 2005, encore loin des objectifs deja anciens, mais elles 
devraient passer a 12% en 2006. 
Le credit aux secteur prive poursuit son acceleration en 

(suite page 10) 

comi n 
k hmere 
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travaux et projets 

nouveau terminal petrolier 
Lee Theanlounh, Tela 

La compagnie petroliere TELA construit a cote de Siha­
noukville un terminal petrolier, une jetee de 1 300 m de 
long, presque terminee, et un stockage de plus de 1000 
m3 de capacite. Cet ensemble va entrer en service fin 
mars. 

Nous avons plusieurs raisons de construire ce nouveau 
terminal, nous dit Lee Theanlounh, adjoint au directeur 
general. En premier lieu, notre depot situe a une quin-

zaine de 
km de 
Ph no m 
Penh, entre 
la RN5 et le 
Tonle Sap, 
8 reser­
voirs, d' 
une capaci­
te de 5 a 
8000 m3, 
auxquels 
nous allons 
en ajouter 
six sans 

la renovation du Psar Thmei 
Thierry Dalimier, Kosan Engineering 

Le marche central de Phnom Penh, inaugure en 1937, 
est un beau morceau d' architecture, dont la qualite est 
reconnue par les specialistes, par les usagers quoti­
diens et par les touristes. 
Apres 70 ans, le temps est venu de I' ausculter et de 
lui donner une nouvelle jeu-~--

NOUVEAU 
doute fin 2007, ne suffit plus a nos besoins. 
Avoir deux points de depart pour la distribution du car­
burant augmente aussi notre competitivite. 
C' est enfin une question de securite: le depot de 
Phnom Penh est ravitaille par des bateaux qui remon­
tent le Mekong en traversant le Vietnam: nous sommes 
done a la merci de toute difficulte qui pourrait surgir 
avec ce pays. Avec le terminal de Sihanoukville, la se­
curite de notre ravitaillement est mieux assuree. 

Les nouveaux reservoirs de Sihanoukville(en forme de 
boule, une premiere au Cambodge) vont tripler notre 
capacite de stockage. Deja d' autres compagnies nous 
demandent d' utiliser notre terminal et notre capacite de 
stockage. Avec le developpement du marche, ces nou­
velles capacites pourraient devenir insuffisantes, il 
faudra les augmenter ... 
La voie ferree dessert notre depot (photo) . Elle nous 
sera evidemment 
utile. 
Nous avons aussi 
le projet de cons­
truire une raffinerie, 
en plus de celle que 
les Chinois sont en 
train de construire. 
La decision n' est ... liiZ~~~~ 
pas prise, I' etude i:i 
est en cours. 

boulevards exterieurs, et qui ne boucheront pas la vue. 
11 est important de le souligner: tous les commer9ants 
retrouveront leur emplacement. 
Le remodelage des abords consistera aussi a creer sur 
chaque cote des entrees mieux marquees. En particu­
lier on mettra en valeur le cote est, le plus degage. On 
pourrait y installer un centre d' accueil pour les touris­
tes. Les grilles de fermeture, les parkings a moto se 
feront beaucoup plus discrets. 

nesse. C' etait depuis plusieurs On prevoit aussi une renovation 
annees I' un des projets de I' de I' espace interieur: les sols, le 
Agence Fran9aise de Developpe- drainage doivent etre refaits. L' 
ment. 11 arrive a la phase de re- aspect des stands sera modifie. 
alisation. La encore il est important de dis-
11 ne s' agit pas de tout siper les inquietudes des com-
dre. La structure du batiment mer9ants: taus retrouveront leur 
saine, les fondations, les espace. On fera aussi de nou-
sont en tres bon etat, nous =-r- ..... veaux sanitaires. 
Thierry Dalimier, directeur ge En fait le projet, qui en est au 
ral de Kosan Engineering q stade de la finalisation, n' est pas 
depuis 2005 assiste la muni encore officiellement approuve 
lite dans la conduite du projet. par la municipalite: il est encore 
11 existe mains de 5 points q trop tot pour le rendre public, 
demandent des soins: une pour realiser une maquette. Le 
lonne secondaire descendue, calendrier prevoit: I' approbation 
auvent decroche . . . rien '::'-------=-~--=.....,...._....,..=----._.;.~ ....... du concept a la mi-janvier et, 
grave. Le principal des travaux d' apres etudes detaillees, I' infor-
entretien concernera la couverture: le beton du dome a mation et I' accord des commer9ants, I' accord officiel 
vieilli, il s' est craquele, il y a des infiltrations. 11 faut re- de la municipalite a la mi-juin. Les travaux commence-
faire le tuilage et assurer I' impermeabilisation. ront aussitot. lis doivent etre termines en avril 2009. 
On va aller au-dela de I' entretien de ce qui existe, no- Un aspect interessant du projet Psar Thmei: la gestion 
tamment en ce qui concerne la zone exterieure, ces va etre reorganisee. On va creer une entite autonome, 
espaces occupes sur les quatre cotes du marche par qui aura ses ressources propres -loyers des commer­
des parkings a moto, des parasols, des stands, des 9ants, recettes des parkings, des sanitaires ... - assu­
espaces baches assez inesthetiques. L' idee est de rant non seulement son fonctionnement mais aussi son 
construire sur le pourtour du marche, le long des voies entretien. Ce sera une Regie, avec un responsable 
de circulation, des espaces couverts de « vagues » en nomme, mais une large autonomie, et une gestion 
beton, dans le style des batiments existants, qui abrite- transparente, comme par exemple la Regie des Eaux. 
ront les stands du solei! et de la pluie, ouverts sur les 
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Chemins de fer 
C'est le 13 decembre que I' ADB decidera du pret qu' 
elle doit accorder a la rehabilitation des chemins de fer 
du Cambodge: 72 millions de dollars (ADB 52, OPEC 
10, gouvernement du Cambodge 20). 

La rehabilitation (ballast, traverses, rails, fixations, drai­
nage, pants, signalisation, controles ... ) comporte la 
desserte du port de Sihanoukville, celle du port fluvial 
de Phnom, du port sec du km 14, et la section man­
quante Poipet-Sisophon. Elle permettra une vitesse de 
50 a 70 km/h. 

Coats: - la section Poipet-Sisophon, 48 km, 12,6 mil­
lions de dollars; - Sisophon-Phnom Penh, 337 km, 
12,0 millions; - Sihanoukville-Phnom Penh, 254 km, 
50,2 millions. 

Retour aux cimenteries 
11 existe en fait trois projets de cimenteries: 

- celui de Touk Meas, investissement de Siam Cement 
et de Khaou Chuly est bien con nu. Production prevue 1 
million de tonnes fin 2007 et 2 millions de t prevues fin 
2008 (en 240 et 246). Centrale electrique au fuel lourd 
(Gamin Khmere, en 242). La construction est en cours 
et deja tres avancee, une bonne route de quelques km 
a ete construite a partir de la nationale 31. La voie fer­
ree passe a mains de 6 km: elle pourrait logiquement 
servir a approvisionner les 100 000 t de charbon, 50 
000 t de gypse, 100 000 t de bio-masse et 20 000 t de 
fuel consommees chaque annee, et bien sur a transpor­
ter le ciment produit. 

- celui de AZ, a 11 km au nord de Kampot tout proche 
de la RN3. En fait nous dit notre informateur, AZ ne fait 
que ceder le terrain en leasing au groupe fran<_;:ais Ci­
ments Lafarge, no 1 mondial, qui est le veritable inves-

Retour aux iles 
L' article sur les investissements en cours ou projetes 
dans les iles proches de Sihanoukville (en 246) a incite 
de bonnes sources a nous donner un supplement d' 
informations et quelques corrections. 

iles des Freres: sur ces deux jolis !lots de 200 a 300 m 
de diametre (Koh Bang et Koh Aun) la compagnie aus­
tralienne (et non japonaise) Brocon Investment Go Ltd 
prevoit des bungalows de luxe. Deux certificats sont 
necessaires, I' un a ete obtenu, I' autre est encore 
« conditionnel ». 

Koh Rung: I' okhna Kith Meng a obtenu une licence 
pour realiser une etude. 11 n' a pas le droit de revendre. 
Si au bout d' un an il n' a pas realise de « master 
plan », on lui retire sa licence. 

Koh Roung Salaem: la societe japonaise Emario, qui 
realise une marina sur la plage Hawal, a un projet, hotel 
et resort; le master plan n' est pas encore fait. 

Koh Dek Koul, !lot visible de Sihanoukville: c' est la 
premiere licence qui ait ete accordee concernant une 
Tie. La societe Ariston avait eu des projets mais n' avait 
rien realise. L' investisseur russe a obtenu une autorisa­
tion il y a deux ans, c' etait alors plus facile que mainte­
nant. 11 y construit un hotel de luxe. Le chantier sera 
termine fin decembre, I' ouverture aura lieu en janvier 
2007. 

Les sections necessaires aux utilisateurs prives -
jonctions avec raffinerie, depot d' essence, cimenteries, 
zone de developpement economique de Phnom Penh, 
zone de developpement de Stung Hav, eventuellement 
port Okhna Mong (en fait eloigne de 44 km de la voie 
ferree et desservi par cam ions ... ) se rant a la charge de 
ces utilisateurs prives. 
L' etude du ministere des Travaux Publics et des Trans­
ports estime a 2,8 millions de dollars le coat pour la ci­
menterie de Touk Meas (10 km), a 3,18 millions pour 
celle de Kampot Cement (13 km); a 8,6 millions pour 
Okhna Mong Port. A l'interieur du port fluvial de Phnom 
Penh (8 km) la rehabilitation coOterait 190 400 dollars. 
Le materiel roulant, entretenu et utilise grace a un per­
sonnel de grand merite : 13 locomotives diesel en etat 
de rouler, 2 shunter, et 218 wagons. 
Le choix du futur gestionnaire sera fait en mars 2007 . • 

tisseur. 11 y avait eu la, a Chakkrai Ting, une cimenterie 
au temps de Sihanouk, qui n' est pas reutilisable. La 
production prevue est de 1 million de t par an, fin 2008 
ou debut 2009. 11 y avait eu un projet de voie ferree, 
mais il n' existe que les ballast, les voies n' ant jamais 
ete posees. Comme ce projet prevoit d' utiliser du char­
bon pour produire de I' energie, 250 000 t par an, et 60 
000 t de gypse, il concerne la future voie ferree, qui 
transporterait aussi la production. 

- 5,5 km plus au nord du projet precedent, tout proche 
aussi de la RN3, Ta'i Boon Rang prevoit une autre ci­
menterie, TBR, exploitant (comme les autres) une col­
line, le phnom L' Ang. Pour I' instant le projet, qui pre­
voit une production de 400 000 t par an, n' a pas encore 
commence. 11 y a eu un projet de voie ferree jusque la, 
non mene a bonne fin. 

Trois cimenteries, est-ce trap ? En fait la consomma­
tion pourrait atteindre 5 millions de tonnes en 2015, 
estime Khaou Phallaboth. Les projets en cours sont 
done raisonnables. 

La plage Hawa'i: il y a la 5 ha pour le projet de la socie­
te japonaise Emario en cours de realisation; et 2 ha 
reserves par I' investisseur russe de Koh Pas, en parti­
culier pour le pant, qui est assez problematique a cause 
du tirant d' air exige par la PAS, Port Authority of Siha­
noukvil/e (en 246). Selon une source, I' accord concer­
nant les 2 ha de la plage· Hawal prevus pour le depart 
du pant ne serait pas encore signe. 

Koh Ta Keo: il y a en effet trois projets, dont un a I' 
ouest, d' une compagnie malaisienne (K.S.K.W. Ltd) qui 
investirait par etapes 300 millions de dollars. Ce projet­
la semble realisable, dit notre interlocuteur. Pour les 
deux autres, cambodgiens (Sovannareth et Ta Keo In­
vestment de Lim Huyleng) il pourrait s' agir de specula­
tion, laisse entendre une source. 

Koh Russei: non, elle ne sera pas cedee, affirme une 
source fiable. Elle restera au domaine public. 

Koh Thmei: une partie, a I' est, est confiee a un inves­
tisseur chinois . Le projet est a I' etude. 

lie du Lapin: oui un schema directeur a ete realise. 
Trois compagnies veulent investir, dont une danoise. Le 
probleme: il n' y a qu' une seule plage, tres belle, a I' 
ouest. Les 14 families qui sont la demandent 20 a 30 
000 dollars pour demenager a I' est ... 

Koh Kong: pas de projet, I' Tie est trap difficile a attein­
dre. C' est le cas aussi de Koh Sdaek. Trap difficile a 
atteindre si des secours etaient necessaires. 
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Conjoncture: entretiens 

Asian Trails 
Solange 

Environ 60 % de nos clients sont Europeens et de plus en 
plus des Allemands, des Suisses, des Espagnols. Ce qui 
est nouveau pour nous: de plus en plus d' Australiens, de 
Chinois, de Singapouriens. 
Comme precedemment, environ 70 % viennent pour 
visiter le pare acheologique, pour Angkor Vat. Environ 
30 % vont aussi ailleurs, selon des programmes existants, 
a Battambang, au Rattanakiri, a Sihanoukville. Cette for­
mule pourrait se developper si les infrastructures etaient 
meilleures. Mais meme Banlung ce n' est pas evident, la 
liaison est faite avec des Antonov ... 
Pour Sihanoukville le succes ne tient qu' a I' existence de 
Sokha HOtel. Oui, I' aeroport sera un grand progres. Nous 
crayons au developpement de la cote, les gens y vien­
dront comme ils sont venus en Tha"llande, mais il faut au 
minimum un second hotel de bonne qualite. 

Phenomene nouveau: le tourisme sportif se developpe. 
Des exemples: nous allons recevoir 40 motards danois ! 
Nous organisons des expeditions en 4x4 (plusieurs voitu­
res, avec accompagnement), par exemple prochainement 
pour des lsraeliens. Destinations: Kratie, Chhlong, aussi 
Kep, le Bokor, Sihanoukville .. . 

Des « explorateurs » allant a la decouverte, non, pas en­
core. Comme pour I' eco-tourisme, il y aurait certainement 
une clientele, mais les infrastructures sont encore tres in­
suffisantes. 

Exotissimo Cambodge 
David Phang, general manager 

Nous sommes presents au Cambodge depuis 2000. Avec 
notre agence de Si em Reap no us employons 4 7 person­
nes. 
En plus de la clientele « classique », la plus nombreuse, 
qui va a Siem Reap voir les temples et s' en retourne, 
nous avons deux specialites 
- les voyages dits incentives finances par de grandes 
compagnies, espagnoles, beiges, italiennes, frangaises ... 
qui veulent remercier leur personnel, encourager tel re­
seau, etc ... Ce sont des groupes de 30 jusqu' a 300 ou 
400 personnes, pour lesquels on fait des programmes 
« sur mesure », 4 jours et 3 nuits par exemple avec des 
moyens importants, avec diners et sorties dans des en­
droits tres exceptionnels ... Ces incentives sont a peu pres 
15 a 20 % de notre activite. 
- une autre specialite ce sont les voyages a velo, tres 
prises par les Australiens, les Anglais, les Americains. 
Nous aurons cette annee entre 200 et 400 de ces cyclis­
tes. Nous avons cree pour eux un departement Aventure 
qui devrait representer 30 % de notre activite dans quel­
ques annees. 11 y a un gros potentiel au Cambodge. Nous 
venons d' acquerir du materiel professionnel: 40 mountain 
bikes et une trentaine de tentes. Destinations: Kirirom, et 
au sud les environs de kep, de Kampot, le Bokor (4 heures 
de montee et descente dangereuse ... ). Le Mondolkiri : c' 
est possible. Les Cardamomes: non, en cas d' accident un 
secours tres rapide serait impossible. 
On peut distinguer les « cyclistes purs », qui ant deja roule 
partout dans le monde; les cyclistes de plaisir-detente (3-4 
jours); et les charities, en general britanniques et austra­
liens, des groupes de 30 a 60 personnes qui roulent pour 
une bonne cause pendant 10 jours, parfois jusqu' a epui­
sement. 

Guest house Kong Vibol 
Sen Monorom 

Le tourisme est en pleine expansion. Nous avons mainte­
nant plus de 10 guest-houses a Sen Monorom et deux 
grands hotels, au total 500 chambres, avec deux sortes de 
clientele: les Cambodgiens qui viennent pour les conges, 
et parfois si nombreux que certains doivent dormir dans 
les pagodes ou les ecoles; et des etrangers, surtout fran­
gais et hollandais, pendant la periode septembre-janvier. 
La route de Snuol-a Sen Monorom: assez bosselee jus­
qu' a Keo Seima, est meilleure ensuite jusqu'a Sen Mono­
ram, elle a ete tres amelioree: on fait les 60 km en un peu 
plus d' une heure. 
La route vers le nord jusqu' a Khao Nhiek, 100 km, est 
maintenant assez bonne, et les travaux commencent sur la 
section Khao Nhiek- Lumphat, ils doivent etre termines 
fin 2007. 

Hotel Cambodiana Phnom Penh 
Les travaux de renovation concernent tout le rez-de­
chaussee: hall d' accueil redessine et surtout ouverture sur 
le site unique que forment les Quatre Bras. La salle a man­
ger qui obstruait la vue a ete detruite, et remplacee par 
une tres large baie vitree donnant acces a des jardins en 
gradins. La situation exceptionnelle de I' hotel est mise en 
valeur. Les travaux doivent etre termines fin decembre. 

Bon Voyage 
Ne fly 

Ban Voyage existe au Cambodge depuis 1996 et continue 
a croitre grace au bouche a oreille et a internet. Notre 
clientele est surtout francophone, europeenne. Plus que 
des groupes nous faisons surtout du « sur mesure » pour 
des voyageurs individuels et des sejours de 1 0 a 12 jours. 
En plus d' Angkor, nous leur conseillons d' aller a Phnom 
Penh et de la a Battambang, en s' arretant a Kompong 
Chhnang, a Pursat, en s' interessant aux paysages, aux 
gens, aux petits metiers ... lis passent deux nu its a Bat­
tambang et ne rechignent pas a passer 7 heures en ba­
teau pour rejoindre Siem Reap. On commence a les diriger 
vers Banteay Chmar. Certains vont jusqu' au Rattanakiri , 
par exemple aller en avian et retour par la route, par Kom­
pong Thorn. Sur les plages du sud ? Non, peu. Ces visi­
teurs viennent surtout pour la culture, et pour les paysa­
ges, les villages . . . Taus repartent contents, et la meil­
leure preuve: certains reviennent, bien que le Vietnam soit 
tres· seduisant aussi. 

lodge Terres rouges a Banlung 
P. Y. Clais 

La basse saison a ete dure, nous etions assez isoles a 
Banlung, sans liaison aerienne avec la capitale. 11 y a 
maintenant deux avions par semaine, le lundi et le mercre­
di, mais le tarif AR est passe de 130 dollars a 180. L' aller 
simple de 70 a 100. La renovation de I' aeroport doit etre 
terminee en 2007. 

L' attrait principal du Rattanakiri , c' etait jusqu' ici les mina­
rites ethniques. Cet attrait diminue parce que les groupes 
ethniques perdent peu a peu leur specificite. Les maisons 
sont de plus en plus souvent couvertes en tales, les jeunes 
ant tendance a s' habiller comme les jeunes des villes, ils 
roulent a mobylette. Comme ils vont a I' ecole, et en ville, 
ils apprennent de plus en plus sur la vie moderne et veu­
lent s' y conformer. Les caracteres traditionnels ne se 
voient plus que dans les villages eloignes. 
Le risque est que les minorites se retrouvent au bas de 
cette societe ' ils decouvre et dans la ils se de-
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avec des chefs d' entreprise 
fendent mal. On leur prend leurs terres, ou bien ils la ven­
dent a bas prix pour s' acheter une voiture, et se retrouvent 
sans terre, et sans emploi parce qu' ils sont incultes. 11 y a 
un risque de clochardisation . En meme temps arrivent 
dans la region des gens plus riches, venus par exemple du 
sud-est, qui voient la des terres tres cultivables. Banlung, 
longtemps une bourgade, peut compter aujourd'hui 20 a 
30 000 habitants. 

Si I' on ajoute que les surfaces forestieres environnantes 
ont ete devastees, I' interet du Rattanakiri pour les visi­
teurs a tendance a se deplacer. On met maintenant les 
espoirs dans le Pare National de Virachey, vaste massif 
encore tres sauvage, qui semble un bon objectif pour I' 
eco-tourisme, I' exploration a pied et en pirogue ... L' orga­
nisation se met peu a peu en place: rangers qu' il faut for­
mer, choix des itineraires, ... On prevoit 3 circuits [en 
234]. 

On attend aussi I' ouverture d'un point frontiere internatio­
nal a Ou Ya Dav. Avec la renovation de la nationale 78 , 
des visiteurs viendront plus facilement du Vietnam. 

Transports-Transit 

Narita logistics and services 
Eric Metayer, directeur 

Narita, agent de Panalpina, est au Cambodge depuis 1995 
et I' entreprise compte maintenant 26 personnes, dont un 
seul expatrie. 
L' activite est soutenue, apres des inquietudes au debut de 
2005, Depuis 2000 I' augmentation est en gras de 20 a 25 
% par an. 2007 devrait etre une bonne annee. Ensuite, on 
ne sait pas, a cause de la fin , au 31 decembre 2007, des 
clauses particulieres concernant la confection chinoise, 
alors que la confection constitue 95 % de notre activite a I' 
exportation. On ne peut pas prevoir non plus les effets de I' 
admission du Vietnam a I' OMC, ni ceux des infrastructu­
res projetees. Mais nous avons I' habitude, au Cambodge, 
de ces 
La mise en service de la voie ferree modifiera certaine­
ment le transport, et sans doute le coat. De meme le prix 
du carburant joue beaucoup sur le coQt. Mais comme ces 
elements changeront en meme temps pour taus les transi­
taires-transporteurs il n' y aura pas d' incidences pour 
nous: la concurrence reste la meme, et elle est tres forte , 
avec pour chacun des marges tres faibles. 
Transporter un conteneur de 20' de Phnom Penh a Siha­
noukville coQte un peu mains de 200 dollars; de 40' : un 
peu plus de 200 $. La marge avoisine 50 dollars. 
A I' exportation pour I' instant il n' y a que des produits de 
Confection, un peu d' artisanat, et des effets personnels. 
Pas encore de produits agricoles. 
A I' importation il y a beaucoup de diversite parce que le 
Cambodge importe tout: materiaux de construction, pro­
duits medicaux, materiel de telecommunications, machi­
nes, .. No us travaillons beaucoup avec les institutionnels, 
les ONG. 11 y a une grande concurrence parce que les 
grands transporteurs sont la: SDV, Danzas, Nedlloyd etc 
. . . m a is aussi quantite de nouvelles societes: n' importe 
qui peut se declarer transitaire et dedouaner ! Notre force 
est d' offrir toute la gamme des services, non seulement le 
parte a parte, mais toutes les formules, tous les 
« incotermes » : EXW (ex-work c' est a dire sortie-usine), 
FOB (free on board) , CIF (cost, insurance and freight, coQt, 
assurance, fret ou CAF), . . . il en existe plus de 20. 

SDV 
Christine Soutif 

A I' exportation, il s' agit surtout de Confection. 11_ y a aus::;i 
de petits produits comme la noix de cajou, le p01vre, ma1s 
cela parte sur de petites quantites -il n' y a done pas d' 
economie d' echelle- et reste rare . 
Le certificat d' origine continue a poser probleme. Les 
conditions sont compliquees (il faut un pourcentage de 
valeur ajoutee locale, et que les matieres premieres vien­
nent de I' ASEAN) et pour cette raison les acheteurs prefe­
rent souvent acheter en Chine, ou au Bangladesh, meme 
si le Cambodge a en effet des avantages propres. 
11 y a aussi le fait que la gamme des produits de confection 
offerts par le Cambodge est assez limitee. Ce sont en ge­
neral des produits simples, la majorite des fabricants n' a 
pas voulu « monter en gamme ». 11 est possible que les 
investisseurs hesitent a se lancer dans des produits plus 
haut de gamme par crainte des greves: en cas de greve, la 
perte de production est mains forte avec des produits bas 
de gamme. En taus cas , ce n' est par manque de compe­
tence de la main d' ceuvre. Les quelques fabricants de 
produits haut de gamme sont debordes. 
Nos cl ients en Europe sont tres mobiles: ils passent ou 
non leurs commandes au Cambodge en fonction des infor­
mations qu' ils ont sur la Chine ... 
Oui , les acheteurs en Europe sont attentifs aux conditions 
de travail, au respect du code du travail. Le Cambodge a 
certa inement raison de faire ce choix. De tres !;Jrands 
acheteurs comme GAP y sont tres sensibles auss1. 
Une autre activite de SDV: nous assurons la log istique 
des recherches petrolieres en mer, avec le Pelican Ven­
ture , transport des passagers , de la nourriture, ~es 
tuyaux . . . 11 y a environ 5 heures de mer entre Siha­
noukville et le bateau de forage. 

automobile 

Ford Cambodia 
Jeff Eggen, regional manager, Jean-Boris Roux, manager 

Ford est no 2 dans le Sud-est asiatique, apres Toyota , 
Nous sommes presents partout. Nos usines de ThaTiande 
ont produit plus de 150 000 unites, pick-up Ranger et Eve­
rest. Toyota produit plus que nous en Tha"flande , mais 
nous exportons davantage. Nous sommes no 2 au Laos, 
ou nous vendons 350 vehicules par an, plus qu' au Cam­
badge avec 250 ventes par an. Nous avons une bonne 
position au Vietnam. Ce que I' on apprecie: a qualite egale, 
le fait que nos pick-up sont meilleurs sur les mauvaises 
routes. 
Les pich-up vendus au cambodge viennent de Thailande, 
sauf quelques modeles (Ford Explorer, la serie F qui vie­
nent directement des Etats-Unis. 
Nous sommes pen;us comme exigeants sur les pieces 
detachees: elles doivent etre d' origine, garanties, alors 
que les Toyota sont reputees plus faciles a reparer parce 
qu' on trouve les pieces detachees partout. 
Parmi nos atouts, les ventes de « flottes » de vehicules a 
des organismes, ONG, gouvernement ... 
Et nous langons la formule Ultimate Care Guaranteed, qui 
consiste, explique le directeur de Ford Cambodia Jean­
Boris Roux, a continuer I' assistance a nos clients apres 
leur achat. Cette garantie, unique au Cambodge, cam­
parte 6 points, parmi lesquels une garantie de 3 ans ou 60 
000 km, I' entretien gratuit (main d' ceuvre, huile, filtres ... ) 
pendant 20 000 km, un service 24/24 heures a Phnom 
Penh, .. . 
Nous prevoyons pour 2007 une augmentation de nos ven­
tes de 25 % au Cambodge avec le lancement de nouveaux 
modeles Ranger et Everest. (suite entretiens p.10) 



Decembre 2006 

CAMBODGE NOUVEAU 

Phnom Penh en mouvement 
entretien avec Eang Aunny 

ien qu' il n' existe pas de statistiques recapitulant 
mois par mois, annee apres annee, les nouvelles 

constructions a Phnom Penh, en m2
, tout le monde peut 

constater qu' il y a beaucoup de chantiers en cours. 

En dehors des villes nouvelles, il existe de nombreux 
programmes de construction importants, mais les reali­
sations reelles sont en realite assez lentes, observe 
Eang Aunny, ancien directeur du BAU a la municipalite 
de Phnom Penh: a cause des quantites de demarches 
et approbations necessaires, a cause aussi de la diffi­
culte de tracer les limites : il y a des beaucoup de litiges 
fanciers. Pour que de reels changements apparaissent, 
il faut compter 5 ans; pour les grands projets la duree 
est de 10, et jusqu' a 18 ans ! 

Concernant les grands axes de circulation, deux pro­
jets vont apporter des changements importants dans un 
avenir relativement proche: 

- a partir du rond-point de Toul Kork ( derriere I' ITC, 
de I' autre cote de la voie ferree) on va creer une route 
large de 30 metres, qui suivra le trace de la voie ferree, 
poursuivra au-dela de I' aeroport, au-dela du carrefour 
de Chom Chau, jusqu' a Samraong, ou elle rejoindra la 

Entretiens avec des chefs d' entreprise (suite) 

elevage 

Veaux,vaches,cochons,chevres 
Lauran Va/lier 

En janvier 2005 Lauran Vallier, depuis 1999 gerant d' une 
guest-house a Kep, a decide de se lancer dans I' elevage, 
sa vocation veritable. 11 a acquis un terrain tout proche de 
Kampot, ou il habite, en partie sur la mangrove, et 15 ha a 
une trentaine de km au nord de Kampot, chamcar kinkou 
« le champ des crapauds ». Son idee: I' elevage de quali­
te. 
11 a des cochons, 5 truies, et la vente des petits cochons 
lui assure le cash dont il a besoin pour vivre (avec des 
besoins modestes). Les cochons, on les nourrit a la bri­
sure de riz, au riz seche, du tronc de bananier pile, de la 
farine de maTs. En 6 mois, ils atteignent 70 kg et se reven­
dent bien. 
A la ferme, il a 9 vaches, toutes pleines. Une a deja mis 

Banque mondiale: 
le rapport 2006 sur le Cambodge (suite) 

2006 : + 35 %. Les interets restent cependant assez ele­
ves a 15 % par an note la Banque mondiale. 

Reforme des finances publiques 

Les retormes structurelles dans le cadre du PMF -
Public Financial Management Reform Program- com­
mencent a donner des resultats souligne la Banque 
mondiale. 
Par exemple, les recettes douanieres collectees par le 
systeme bancaire sont passees de zero en 2004 a 36 
% du total en 2005 et cette proportion augmente encore 
en 2006. 
86 % des recettes fiscales sont maintenant per<;us par 
le systeme bancaire. 
Une part croissante des paiements effectues par le Tre­
sor est effectuee en cheques et non plus en cash. 
Un nouveau systeme de budget annuel a ete adopte. 

RN4. Elle decongestionnera le boulevard Confederation 
de Russie, facilitera les liaisons avec I' aeroport et la 
sortie de Phnom Penh par la RN4 vers Sihanoukville. 
Ce sera une route a peage. 

- un nouveau projet: a partir du bd. Monivong (dans 
sa courbe, avant le carrefour du pant Monivong, a la 
jonction avec la rocade dite 271) une large, dite route 
Hun Sen, sera creee vers le sud jusqu' au-dela de Tak­
mau. Longue d' environ 14 km, passant a Cheung Aek, 
elle rejoindra la RN2 a la jonction avec la route 38 (qui 
joint la RN2 a la RN3). Le design est en cours. Ce ne 
serait pas une route a peage, I' investisseur comptant 
sur la valorisation des terrains desservis. 
Cette nouvelle route facilitera la sortie de Phnom Penh 
vers le sud et permettra la de beaucoup d' habitations. 
Le developpement sur cet axe etait d' ailleurs preconi­
se depuis longtemps par Vann Molyvann (en 244). 

Concernant les ponts: le pant Monivong va etre dou­
ble. La Canadia bank prevoit de construire indepen­
damment du pant assurant la liaison avec Koh Pich un 
autre pant plus au sud (a peage) traversant le Bassac. 

Tours: apres la tour de la Canadia bank, en face de la 
gare, et plusieurs autres en chantier, une autre tour, de 
32 etages, pourrait etre construite a I' intersection des 
boulevards Preah Sihanouk et Monivong, un projet co­
reen. Ce projet n' a pas encore I' aval de la municipali­
te. 

bas, le veau est en bonne sante. Sa methode: nourrir les 
betes au fain et a la farine de maTs, et les revendre apres 
12 a 14 mois. 11 faut pour cela faire du fourrage, et faire du 
maTs (rendement 4,2 t a I' ha, c' est la moyenne locale). C' 
est beaucoup de travail ! Mais rechercher la qualite est 
manifestement valable: il a achete 4 veaux de six mois, et 
les a bien revendus. 
« La difficulte n' est pas de faire, mais de convaincre les 
paysans cambodgiens de changer leurs far;ons de faire. 11 
taut montrer I' exemple, payer de sa personne! ». 
Les acheteurs sont des Cambodgiens, et des Malais qui 
recherchent de la viande de qualite pour I' exporter en Ma­
laisie. 11 existe un marche local -la region n' est pas pau­
vre, observe Lauran Vallier, le niveau de vie progresse- et 
il existe aussi un marche pour les touristes, qui ne peut qu' 
augmenter, et un marche a I' exportation, vers la Malaisie: 
le port de Mong Reththy n' est pas loin ... 
11 a aussi 15 chevres, a titre d' essai, pour le marche local. 
Au total, beaucoup d' efforts, des risques personnels sans 
filet de secours, mais cet entrepreneur est optimiste. 

Les arrieres de dettes ant ete reduits de 40 %. 
Le systeme d' appels d' offres est devenu plus rigou­
reux. 
Des departements d' audits ont ete crees dans une 
douzaine de ministeres, et pour la premiere fois un pro­
gramme pilote a ete lance pour que les salaires des 
fonctionnaires soient verses par le systeme bancaire et 
non plus en cash . 

Concernant les banques commerciales un systeme d' 
informations partagees permet de reduire les taux de 
delinquance et de detauts de paiements. 
Ce qui manque encore, souligne la Banque mondiale, 
ce sont des lois pour que le Cambodge soit en confer­
mite avec les reglements de I' OMT I WTO, notamment: 
loi sur les transactions commerciales, loi sur le credit­
bail , loi sur les faillites, loi sur le tribunal de commerce .. . 

Chine: salaires·;:: commerce ... 

La Banque mondiale note la rapide augmentation de la 
valeur ajoutee dans les produits exportes par la Chine, 
« en partie a cause de la rapide montee des salaires »: 
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les Nuits d' Angkor 2006 
Les septiemes Nuits d' Angkor, organisees par le Centre 
Culture! Fran<;ais, auront lieu du 14 F'"'"""......,......-.,....------,... 
au 17 decembre devant la fa<;ade 
ouest d' Angkor Vat. 
Le 14 decembre: danseurs des 
Conservatoires de la Ville de Paris 
(L ' Arche des Gemmes), et Ballet 
Royal du Cambodge (Preah So­
than) . 
15 decembre: Ballet d' Europe de Ciiiiiiiiiiilllllalllll.lli iiiiiiii Marseille (Mozart Requiem) et Bal-

• let Royal du Cambodge (Apsara, 
Changspein, Tepmonorom) . 

16 decembre: Ballet d' Europe (Mozart Requiem) et Ballet Royal du Cambodge 
(Vorvong). 
17 decembre: Ballet Royal du Cambodge (Apsara, Chlong spean, Tepmonorom) et 
compagnie balinaise Bona Giam Yan. 

Les IUT de la region P ACA au Cambodge 
Les six lnstituts Universitaires de Technologie de la re­
gion PACA (Provence, Alpes, Cote d' Azur), sont venus 
en delegation a Phnom Penh debut novembre. 
Objectifs: etablir des contacts avec des institutions, 
comme I' AUF, et des entreprises, « cibler des interfa­
ces». L' idee est de determiner quels sont les besoins 
du Cambodge en matiere de formation dans les domai­
nes ou ces IUT ant deja le savoir-faire. lis sont prets a 
envoyer des enseignants pour former des formateurs 
au Cambodge-et a recevoir des stagiaires en PACA. 
Duree de la formation : un an, en deux semestres. Ni­
veau: licence professionnelle de standard europeen. 
En fait des contacts et des echanges existent deja de­
puis 2002 entre I' JUT de Toulon et I' ITC, sur I' initiative 
de Roger Michel, administrateur de I' Universite Toulon­
Var (en 223). Six enseignants cambodgiens ant ete 
invites a Toulon, 4 etudiants de I' JUT Toulon sont ve­
nus a Phnom Penh en stage. L' AUF a finance 5 mis­
sions de formateurs de Toulon. Une etudiante de I' ITC 
est sur le point d' obtenir un dipl6me de « double com­
petence» . 
Les JUT de la region PACA, qui forment ensemble I' 
ARIUT, Assemblee Regionale des lnstituts Universitai­
res de Technologie, veulent maintenant amplifier leur 
action, dont I' utilite semble evidente, en proposant de 
nouveaux domaines d' intervention. 

Banque mondiale: le rapport 2006 sur le Cambodge 

Cette augmentation a ete de 180 % depuis 1998, soit envi­
ron 14 % par an. Les salaires des travailleurs et des ca­
dres moyens dans beaucoup de villes cotieres (Shanghai 
notamment) sont maintenant plus eleves qu' ils ne sont 
dans les capitales des pays de la region: Jakarta, Manille, 
Bangkok, Hanor. 

Concernant le commerce exterieur de la Chine: 
Le surplus commercial pour les 3 premiers trimestres 
de 2006 a atteint le niveau record de 110 milliards de 
dollars ce qui a evidemment un impact fort sur les 
echanges avec les pays de I' Asie de I' est: « la Chine 
joue le role d' une locomotive pour le commerce et pour 
la croissance de la region dans son ensemble». 
Les importations chinoises venant des autres pays emer­
gents de I' Asie de I' Est ant augmente de 20 % au cours 
des trois premiers trimestres de 2006. Les exportations de 
ces pays vers la Chine et Hong Kong ant represente envi-

Quels domaines ? Leur offre est large en matiere de 
marketing, de management, de technologies etc ... , A 
priori , on pense aux metiers du Tourisme que I' on 
connait tres bien dans la region PACA, a des technolo­
gies comme les energies renouvelables (gestion des 
ressources naturelles, biomasse -les plaquettes fores­
tieres-, la fabrication d' ethanol ... ); le contr61e de la 
qualite (pourquoi les « qualiticiens » des usines de 
confection ne seraient-ils pas Cambodgiens ? Les JUT 
pourraient en former 20 a 25 par an); les industries 
agro-alimentaires, packaging, commercialisation ... 
specialites d' Avignon, de Digne .. . 
Les JUT y insistent: nous ne formons pas des inge­
nieurs mais des cadres moyens, qui connaissent la pra­
tique. On parle de sujets concrets comme des sechoirs 
solaires a mangues ... 
La directrice de I' ITC Madame Phoeurng Sackona, 
souligne un manque particulier: les technico­
commerciaux. 
Les JUT de la region PACA s' adressent aussi au Viet­
nam et au Laos. Au Vietnam, elles ant deux formations 
en activite: a Hanoi (management) et a Ho Chi Minh 
(qualite). 
Au Cambodge on vise la rentree 2007. 
Le financement ? Bien sur c' est une question. 11 faut 
compter environ 1 000 euros par etudiant. Au Vietnam, 
c' est le gouvernement qui le prend en charge ... 

ran un tiers de toutes leurs exportations, compensant les 
pertes subies par leurs exportations vers le reste du 
monde (provoquees par les progres des exportations chi­
noises). 
La part des Etats-Unis dans les exportations de I' Asie de 
I' Est dans son ensemble est restee relativement stable: 
elle est passee de 22 % en 1995 a 19,7 % en 2005. L' 
Asie de I' Est reste done tres dependante de ses echanges 
avec les Etats-Unis. 
Pour les pays emergents d' Asie de I' Est autres que la 
Chine, les changements sont importants: leurs exporta­
tions vers les Etats-Unis sont tombees de 20 a 15 % en dix 
ans, tandis que leurs exportations vers la Chine et Hong 
Kong passaient de 13 a 23 %. 

On voit ainsi que la Chine n' est pas en train de remplacer 
le commerce de I' Asie de I' Est avec les Etats-Unis, mais 
plutot de rassembler les economies de I ' Asie de I' Est 
et d' exporter des produits finis vers I' exterieur, vers 
les Etats-Unis mais aussi vers I' Europe et vers le Japan. 
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le pare national de 
KIRIR.OM 

pour les promeneurs 

A 135 km de Phnom Penh ce massif montagneux 
est une promenade. de la journee apprecie~ 9es 

jeunes gens et des fam11ies; tres favorable auss1 a la 
randonnee pedestre, au VTT, a la moto. 
L' acces est facile par la RN4, I' embranchement a 
droite est bien signale. Apres une dizaine de km sur 
cette nationale 46, un poste de peage (gratuit pour les 
Cambodgiens) . La route monte ensuite a travers la 
foret dense, un beau trajet qui mene, a environ 700 m 
d' altitude, dans une zone couverte de coniferes, au 
relief varie, ou I' air est plus leger. 

- En bas de la montagne, proche du 
poste de peage, un resort a ete 
amenage, 38 chambres, avec une 
piscine, un pare, il semble apprecie 
des phnom penhois notamment le 
week-end. D' autres constructions 
sont en cours. 
A partir du bas de la pente, proche 
du resort, une petite route de terre 
vers le nord, maintenant tres ame­
lioree, conduit en 12 km au ha­
meau de Chambak; de la, 4 km a 

pied, ou en charrette a breufs vous conduisent a une 
JOiie cascade d' une vingtaine de metres. 

Dans la montee vers Kirirom: a gauche, une courte 
piste mene a une cascade dite Tra Sek. 
Environ 1 ,5 km plus loin, un escalier conduit a une 
pagode. Au bard de la route on vous propose des cou­
ronnes de fleurs aux fraiches couleurs. 

nique. 
On peut facilement aller au bard du 
(paillotes) et au-dela, mains facile 
pour motos et VTT seule e 
contournant le lac faire une large 
cle vers le nord, qui rejoint le ro 
point signale plus haut. 

pour les aventuriers 
Au-dela de ces lieux facilement atte 
gnables en quelques km, le massif 
Kirirom offre des itineraires plus 
tureux. 
A partir du sommet, ne pas chercher a rejoindre a 
moto ou autrement Chambak, vers le nord-est. 
Mais vers le sud, en direction de Pich Nil , deux beaux 

Un peu plus loin, sur la droite, une piste conduit a un 
hameau. De la, on descend de raides escaliers sinuant 
a travers les:...-----:-~~-----­
paillotes J·usqu' 
au fond ' une 

- \ itineraires sont 
Chamcar\e~f"" Ch"a possibl~s POL!r 
, ( __ - mountain b1-

vallee encais 
see, avec la cascade 

, ...- kers assez 

cascade de 
Chamcar Te. 
On peut passen 
le pant et re-
monter de I' au- ,, .A: 
tre cote , avec y .. .. , 
de jolies vues. 

1 
S -:1 

PI I 
. ac ra '=»Tang 

us o1n , un 
embranchemen 
sur la gauche: c' 
est une guest 
h o u s e -
restaurant a la 
saison seche. . 

I 

On traverse en _v~.....,_= 
suite un rand­

' ' 
point que la circulation ne justifie pas e!lcore, e_t . on 
arrive a un carrefour sous les arbres, d1t Vat Kmrom 

Cha : des echoppes permettent un 
ravitaillement succinct (poulet et 
poissons grilles, boissons diverses). 
A partir de la, un reseau de pistes 
sylvestres, relief et lacets, j:>pur les 
voitures, les motos, les VTT, les 
randonneurs pedestres, rejoint quel­
ques centre d' interet: cascades et 
lac, baignades populaires, avec des 
paillotes amenagees pour le pique-

sionnel. 

confirmes, ou 
pour randon­
neurs a pieds, 
vers la centrale 
electrique de 
P i c h N i I 
(alimentee par 
une conduite 
forcee d' une 
dizaine de km). 

.:1L' itineraire le 
plus a I' ouest 
est «encore 
plus excitant» 
nous dit Yv 
Leng, guide 
moto profes-

Demander le depart de ces itineraires au sommet du 
Kirirom (echoppes). . . . . . 
Ce sont des trajets d' env1ron 15 km, ma1s sans ltlne­
raire precis, avec. de fortes denivelees, des :z;ones~ de 
forets dense· duree 2 ou 3 heures. 11 vaut m1eux etre 
accompagne' d' un ~on connaisseu~ ou enc_ore d' un 
guide moto profess1onnel comme 11 en ex1ste quel­
ques-uns. 
A partir de Pich Nil on peut aussi vers le nord-ouest, 
vers les Cardamomes, emprunter 9E?S pistes et traces 
portees ou non sur les cartes et reJolndre par exemple 
Thma Ba . C' est assez hazardeux. 



Moto-cross 
Pour le moto-cross, nous ne sommes que quelques-uns 
au Cambodge, nous dit Pierre-Yves Catry qui en est le 
specialiste inconteste: 4 ou 5 expatries et une dizaine 
de Cambodgiens. 
C' est une activite que je soutiens personnellement, 
parce que j' aime la competition . Je participe chaque 
annee au championnat de Malaisie a Kuala Lumpur qui 
attire des pilotes de toute la region, et dont le niveau 
est de plus en plus eleve. En 2005 j' ai ete premier; 
cette annee troisieme. En 2007, nous allons faire 
equipe avec un frangais de Phnom Penh. 

J' ai cree un terrain de moto-cross a Phnom Penh, 
apres le pant japonais: 2 ha, un circuit d' environ 1 km. 
C' est un parcours assez difficile, plutot du super-cross, 
avec de grosses bosses et des double-bosses. Ce ter­
rain est ouvert a taus, mais il n' est pas fait pour n' im­
porte qui ni pour n' importe quelle moto. En fait il n' y a 
pas assez de competiteurs au Cambodge; il faudrait 
faire venir des pilotes de Thallande. 
C' est une activite qui revient cher: il faut refaire le ter­
rain chaque annee, un travail de 15 jours avec un spe­
cialiste qui vient de Thallande, et des engins ... 

En mai dernier, avec Total , nous avons organise une 
course. Malgre une preparation trap courte, cela s' est 

la moto de randonnee 

UVEAU 
bien passe. Nous 
en organisons une 
autre pour mars 
2007 . 

... et velo 
C' est en partie a 
titre d' entralne­
ment pour la com­
petition a moto que 
je pratique beau­
coup le velo, dit 
Pierre-Yves Catry: 
trois fois par se­
maine a 5 heures 
du matin, une tren­

Decembre 2006 

~ 

• o ! .. , ~ ~ • :&" .!1,-, :-:_~ I • ~ 0 

~ - · ·. 
----- -... ; :~~ --·._:_,_ .--

taine de km, avec quelques Cambodgiens mordus de 
velo. Certains s' entralnent meme deux fois par jour ! 
Beaucoup de Cambodgiens aiment le velo, c' est un 
sport en plein developpement. J' ai cree un club de velo 
pour cette raison. Nous organisons des sorties taus les 
deux mois: au Kirirom, dans la region de Kampot ... 
avec aussi des episodes assez durs: il faut plus de 2 
heures pour monter au Bokor ... 

Cote competition, nous avons ete avec quelques Cam­
bodgiens en Thallande pour un course Bangkok-Chiang 
Ma"i ... un demi-succes, il a fallu porter les velos, tout le 
monde n' aime pas cela. Le 1 0 octobre il y a eu une 
course au Kirirom, 3 km autour du lac, avec 30 inscrits. 
Nous avons cree un circuit de cycle-cross au phnom 
Basset. J' organise une course le 17 decembre pro­
chain, avec sans doute 3 categories: selon leur force et 
leur age les competiteurs feront un tour, ou deux, ou 
trois ... 

Elle se pratique beaucoup. Le Cambodge est encore une terre de decouverte, d' exploration, d' aventure, pour ceux qui 
preferent la piste en foret aux visites organisees, la laterite, les cailloux, le sable ou les fondrieres au bitume, le bivouac 

dia; Dirt bike Tours Cambodia; Motorcycle Cambodia ... 
Pour la location: The Bike Shop (rue 302); Lucky-Lucky bd. Monivong; 
New-New bd Monivong; Touring Bike rue Pasteur; Angkor Motorcycle 
(rue Pasteur). 
Points d' informations: The Bike Shop (location-reparations), Califor­
nia2 Jim (cafe-guest-house). Guide Total des Routes du Cambodge, 
rubrique ltineraires de Cambodge Nouveau, Bayon Pearnik .. . 

incertain a !'hotel. Mondolkiri , Rattanakiri , Car­
damomes, sont la pour eux, et bien d' autres 
regions rares ou a peu pres inaccessibles. Par 
exemple nous dit le guide-moto Yv Leng, on 
peut longer la frontiere du Laos, a partir du Me­
kong, vers I' ouest, et atteindre le nord de 
Choam Ksant: il n' y a aucune piste, on bivoua­
que dans la foret, on traverse quelque peu le 
territoire laotien 

Les praticiens forment des groupes occasion­
nels, informels, par coaptation; mais ils ant leurs 
sites et leurs « lieux », nous dit Bernard, (The 
Bike Shop). 

Organisateurs de «tours»: Red Raid-The 
Bike Shop; Dancing Road-Cambodia (Peng, a 
Phnom Penh); Expeditions Cambodia (Zeman 
Me Creadie); Tours in the Extreme (Ben Laffer); 
Hidden Cambodia (Paul Hay a Si em Reap); et 
des sites sur internet: Motorcycle Tours Cambo-
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le monde du livre 

editeurs et libraires 
Le quatrieme Salon du Livre, organise du 19 au 21 

octobre, comme les precedents, par le Centre 
Culture! Frangais, dans ses locaux, a ete un succes: 
plus de 25 editeurs y presentaient leurs publications, et 
I' affluence, surtout jeunes cambodgiens, a ete grande. 
C' est I' occasion d' explorer avec quelques profession­
nels le secteur du livre, divers, eparpille, mais bien vi­
vant. 

tHBMIItW 
Une remarque preliminaire: la plupart des editeurs sont 
des ONG, ou ne publient qu' avec I' aide de finance­
ments exterieurs. Le coOt de I' impression et de la distri­
bution est trap eleve, le public en mesure d' acheter les 
livres a leur juste prix est trap restreint. Au nombre des 

Reyum 
Ly Oaravuth, directeur 

Nous avons cree Reyum avec man epouse lngrid Muan 
en 1998. C' est une entre prises 100 % khmere. 
L' edition est I' une de nos quatre activites, avec: -
des expositions et seminaires - la recherche et la docu­
mentation sur I' histoire culturelle du Cambodge - et une 
ecole d' art pour enfants defavorises; elle compte 140 
eleves. 
Concernant I' edition, nous publions principalement en 
khmer -m a is aussi en anglais, en frangais ... dans les 
domaines de la culture et de la recherche d' une part, et 
des livres d' enfants d' autre part, en recherchant la 
qualite, celle du contenu comme celle de la forme. 
Nous avons par exemple publie un gras volume sur les 
ornements traditionnels khmers, Kbach, qui est I' ou­
vrage de base dans ce domaine; tout recemment Vi­
sions d' Angkor, un recueil de dessins de Srey Sandal 
avec un texte de Ashley Thomson; un recueil de ro­
mans contemporains, ... 
... et des livres pour enfants avec beaucoup d' illustra­
tions en couleurs, en khmer, et quelques-uns aussi en 
anglais, en frangais, meme en japonais. 
Comme on le sait bien, I' edition ne peut pas etre renta­
ble. Nous vendons a perte aux etudiants. L' impression 
est tres chere (bien plus qu' en Tha"llande), le coOt de la 
distribution est enorme Uusqu' a 50% du prix de vente). 
Toutes nos publications sont financees projet par projet 
par des fondations, des institutions, des dons prives : 
Fondation Rockefeller, par exemple, Fondation Prinz 
Claus, Toyota Foundation, Asian Cultural Council, 
Friends of Khmer Culture, Fondation Kunststadter .. . le 
pro jet frangais V a lease pour un livre d' enfants ... 
Actuellement, faute de financement, nous ne faisons 
plus de livres pour enfants, mais nous allons publier 
quatre importants ouvrages de recherche en 2007. 
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Notre ambition a long terme: des publications de quali-
te dans taus les domaines, histoire, romans, une mai­
son d' edition qui serait rentable . . . Pour I' instant, il n' 
y a pas assez d' auteurs, on publie ce qu' on peut ! La 
pratique de I' ecrit, de la lecture, doivent se developper, 
la langue do it etre pratiquee, travaillee .. . J' ai person­
nellement dessine une famille de caracteres, reyum, et 
introduit un « espace zero » pour la coupure mats. La 
litterature viendra en publiant, avec I' arrivee d' un pu­
blic -les etudiants d' aujourd'hui- il n' y a pas encore de 
critique! 
Publications de qualite ne veut pas dire reservees a un 
petit nombre: je voudrais aussi des livres grand public, 
proches de la formule « livres de poche » ! 

SI PAR 
Magali Petitmengin 

L' edition n' est que I' une des activites du SIPAR, Sou­
tien a/' Initiative Privee pour I' Aide aux Refugies,ONG 
creee en 1983. Ma vocation premiere a ete, a partir de 
1979, I' aide aux enfants refugies dans les camps de 
Thailande et leur adoption dans des families en 
France, nous dit Magali Petitmengin -ces episodes 
forts sont racontes dans « Graines de bois », livre de 
souvenirs paru en 2005. 
Les temps ayant change, I' urgence faisant place a la 
reconstruction, le SIPAR devient en 1991 le Soutien a /' 
Initiative privee pour I' Aide a la Reconstruction et, sur 
la demande du ministre de I' Education de I' epoque, 
entreprend de fabriquer et de distribuer des guides pe­
dagogiques. Depuis le SIPAR, rassemblant nombre de 
bonnes volontes, de competences, de contributeurs 
institutionnels et prives, a poursuivi son action sur le 
terrain , au Cambodge, dans le domaine de I' education 
primaire (avec par exemple Olivier de Bernon), la for­
mation des maitres,dans les provinces de Kompong 
Speu, Kompong Chhnang, Prey Veng, et Kandal, grace 
a une succession d' expatries, conseillers pedagogi­
ques vivant sur place, de coordinateurs successifs, 
avec le soutien de I' Union Europeenne, de I' ambas­
sade de France, du HCR, et d' autres. L' activite s est 
etendue a la formation d' instituteurs et a la creation d' 
ecoles en province. « Et puis nous avons bien vu qu' 
avec /es eco/es if fallait des livres ». 
Nous avions commence I' edition de fagon tres modeste 
avec des fascicules sur mauvais papier, roneotes, en 
noir et blanc ... D' accord avec I' Union Europeenne 
nous faisons maintenant de jolis livres pour les adoles­
cents, sur les sujets qui les interessent: leur pays, la 
sante, I' histoire, les provinces, Angkor .. . 26 titres dans 
la collection « Je voudrais savoir »; des Contes et le­
gendes khmeres grace a Beatrice Montariol , « Le Petit 
Prince » -un grand succes-, un Guide des Metiers, un 
Guide des Formations, des livres pour enfants, ... au 
total 250 000 exemplaires. Nous formons des jeunes au 
metier de I' edition, nous formons des graphistes; ce n' 
est pas facile, mais il y a chez ces jeunes du serieux, 
de la volonte 
Et puis nous creons des bibliotheques. C' est devenu I' 
activite-phare du SIPAR. 11 y en a pres de 200 aujourd' 
hui, chacune construite sur la demande et avec la parti­
cipation de la population ! Elles comptent environ 800 
livres. En meme temps nous formons des bibliothecai­
res: plus de 600 a ce jour ... 

11 faudrait pour etre juste citer beaucoup d' autres editeurs, les uns 
anciens et bien connus comme I' EFEO, le CEDOREK, d' autres plus 
recents comme Domrei Sor, le DC-CAM, grand specialiste de I' epo­
que des khmers rouges, Snadai kniom, Sovann Phoum, le CDRI 
(etudes economiques), Funan, Save Cambodian Wildlife, le Centred' 
Etudes Khmeres, les Editions du Mekong, Mekong Libris ... et pour­
quoi pas la SERIC qui publie depuis 12 ans Cambodge Nouveau et 
depuis quelques annees Le Guide Total des Routes du Cambodge, 
un des succes de librairie en frangais. 
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Carnets d' Asie 

Olivier Jeandel, directeur 
C' est notre deuxieme annee d' existence; nous som­
mes toujours la et c' est deja beaucoup, parce que le 
livre en fran<;:ais n' est au Cambodge qu' un micro­
marche. 11 n' y a dans la communaute francophone que 
15 a 20 % d' acheteurs de livres -a peu pres la meme 
proportion qu' en France. Les Cambodgiens francopho­
nes sont environ 10 % du total; une proportion qui tend 
a augmenter parce que les etudiants demandent de 
plus en plus de livres de poche, de livres pratiques, des 
dictionnaires bi-lingues ... 
Nous avons aussi la visite de francophones de pas­
sage, touristes venus du Vietnam, de ThaTiande, meme 
de Birmanie et de I' lnde, pays qui n' ant pas de librai­
ries frangaises equivalentes. 
Nous avons une offre de « nouveautes », selection de 
livres qui viennent de paraTtre e11 France. Je dais etre la 
tres prudent, tres selectif parce que ces livres, que je 
choisis et que j' achete, ne sont pas repris par les edi­
teurs. Je propose done de plus en plus de livres de 
poche, mains de livres « grand format » qui sont chers. 
Et de plus en plus de bandes dessinees et de livres 
pour la jeunesse. 
Comme on peut I' imaginer, on nous demande surtout 
des livres sur le Cambodge et sur I' Asie. Quels sont les 
titres a succes ? Les romans du japonais Murakami par 
exemple, Bangkok 8 de J. Burdett (en 242), le dernier 
Fran<;:ois Bizot, Le saut du varan, le dernier Goncourt 
Les Bienveillantes, le livre sur les ONG de Sabine Tran­
nin (en 234), aussi La cuisine au Cambodge, J' ai cru 
aux Khmers rouges » de Ong Thong Heoung (en 228), 
Le Guide Total des Routes est une bonne vente; le livre 
de Cambodge Soir s' est tres bien vendu. 
En fait la vente de livres au public a elle seule ne suffi­
rait pas; meme avec la presse, meme avec notre librai­
rie de Siem Reap ou vont surtout des touristes, le mar­
che est trap restreint. Nous « tenons » grace aux com­
mandes des institutions, Ambassades, ONG, Franco­
phonie, bibliotheques, Unesco ... Nous devons diversi­
fier notre activite, par exemple avec un restaurant asso­
cie a notre librairie de Siem Reap, avec la creation d' 
une base de donnees. 
D' une fa<;:on generale, les marges des libraires sont 
trap faibles (dans toutes la chaTne du livre, ce sont les 
distributeurs -les grossistes- qui gagnent le mieux leur 
vie), c' est d' ailleurs pourquoi il y a si peu de librairies 
frangaises dans le monde. 

la bibliotheque du Centre Culture! Franc;ais 
Nous avons environ 20 000 titres, en frangais et en 
khmer, nous dit Ang Chubo, bibliothecaire depuis 1990. 
un fonds khmer d' environ 2 000 livres; et beaucoup de 
presse. Les etudiants torment environ 80 % de nos lec­
teurs; les autres sont des expatries, et des fonctionnaires 
cambodgiens. 
Avec nos nouveaux locaux, plus vastes, bien eclaires, 
plus accessibles, le nombre des lecteurs a augmente, et 
le nombre des prets aussi; chaque jour nous avons envi­
ron 300 visiteurs. Et nous avons aussi des videos que I' 
on peut consulter sur place, cassettes videos, compact 
-disques, ou emprunter. 
Que lit-on ? Les etudiants lisent en frangais des livres en 
rapport avec leurs etudes: droit, economie, sciences so­
ciales ... des fictions aussi, des romans de preference en 
khmer; en frangais s' ils sont faciles. 
Les plus jeunes lisent bien sOr des bandes dessinees, 
mais aussi des romans policiers, des livres d' enfants en 
khmer ... il en existe de plus en plus. 

International Book Center 
Sok Sareth, directeur 

Notre magasin, fournitures de bureaux et livres, a ete 
cree en 1994, un investissement 100 % cambodgien . 
Nous sommes no 1 sur le marche dans ces domaines 
avec nos deux magasins, sur Preah Sihanouk et sur 
Monivong. Notre principe: vendre des produits de quali­
te, de marques connues. 
Les livres sont vendus au premier etage de chaque ma­
gasin , sur une vaste surface; ils representent environ 40 
% de notre chiffre d' affaires, c' est une proportion sta­
ble. Les ventes augmentent de 10 a 20 % par an. Les 
ventes de livres en khmer et en anglais sont a peu pres 
equivalentes, environ 35 % du total pour chaque; en 
chinois: environ 30 %. 
La force des livres en anglais, c' est le grand nombre de 
titres proposes. En khmer il y a encore assez peu de 
titres - mais le nombre augmente notamment grace a 
des groupes d' enseignants. 11 s' agit le plus souvent de 
livres traitant d' informatique, traduits de I' anglais; d' 
une fagon generale de livres qui peuvent augmenter les 
connaissances professionnelles. Aussi de dictionnai­
res, et de livres d' enfants. 
En fait les livres d' enfant que nous vendons sont le 
plus souvent en anglais parce que les parents conside­
rent que leurs enfants apprennent le khmer de toutes 
fagons, sans avoir besoin de ces livres; que les livres d' 
enfant en anglais sont plus utiles. 

Monument Books 
Oavid Pechoux, general manager 

Presents au Cambodge depuis 1993, Monument Books 
emploie actuellement 40 a 50 personnes; « Nous som­
mes les premiers vendeurs de livres en anglais au 
Cambodge. Nous proposons 6 a 7000 titres de livres 
dans notre magasin, et plus de 350 titres de presse. 
Nous pensons etre les premiers vendeurs dans le 
monde de livres sur le Cambodge ». 
Nous travaillons avec plus de 200 editeurs dans 20 
pays, c' est ce qui nous permet d' offrir une tres grande 
diversite de titres; et avec taus les editeurs cambod­
giens, que nous aidons en les exposant et en les fai­
sant connaTtre hors du Cambodge. 
En plus de notre librairie sur Monivong, nous avons une 
librairie a I' aeroport de Phnom Penh et une aussi a-ce­
lui de Siem Reap; et une librairie a Vientiane. 
Une activite importante pour nous ce sont les livres sco­
laires que demandent ecoles et universites. 11 s' agit 
surtout d' apprentissage de I' anglais, de livres sur le 
management, la comptabilite, I' economie, les scien­
ces .. 
La vente de livres en khmer, ou bilingues khmer-anglais 
ou khmer-frangais, represente environ 5% du total. Des 
livres pour enfants, en khmer, en anglais, en fran<;:ais 
grace a des editeurs tres specialises -on trouve Harry 
Potter en khmer pour 60 cents ! 
Des livres en frangais ? Oui a Vientiane, autant qu' en 
anglais. Mais a Phnom Penh nous considerons qu' il y a 
de bonnes librairies francophones. Nous avons un 
rayon en fran<;:ais reserve aux editions Kai1ash. 
Nous sommes aussi editeurs, notamment du premier 
volume des Memoires de Norodom Sihanouk Shadow 
over Angkor, 1941-1982. 
Un tour de force a notre avis: arriver a vendre des livres 
aux memes prix ici au Cambodge qu' en Europe ou aux 
Etats-Unis, malgre le coOt tres eleve du transport. 
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Le Roi Norodom Sihamoni en France 
Au cours de cette vi site d' Etat, du 20 au 22 novembre, 10 ans 
apres la visite de Norodom Sihanouk, le Roi du Cambodge a ren­
contre le president de la Republique fran9aise, le Premier minis­
tre, le President de I' Assemblee nationale, le President du Senat, 
le Maire de Paris, il a ete re9u a I' lnstitut et a I' Ecole Fran9aise d' 
Extreme Orient. 

Cambodge-Coree 
La visite au Cambodge du president Roh Moo-Hyun -la premiere 
d' un president coreen-, co'incidant avec I' ouverture du Festival 
Culture! International Gyeongju-Angkor a Siem Reap, le 21 no­
vembre, souligne la volonte le la Coree d' accroitre sa presence 
au Cambodge. Deja les Coreens sont les visiteurs etrangers les 
plus nombreux au Cambodge; Korean Air a ajoute 4 vols par se­
maine de Seoul a Phnom Penh et 4 de Seoul a Siem reap ; en 
plus des investissements coreens deja realises, estimes a 600 
millions de dollars, trois compagnies coreennes entreprennent la 
construction d 'une ville nouvelle (en 239); les projets d' interven­
tions coreennes au Cambodge comprennent: le reservoir de 
Krang Ponley (travaux en cours), les technologies de I' informa­
tion, et la rehabilitation de la RN3: la section Trapeang Ropov a 
Kampot (33 km, 21 millions de dollars) est terminee a 80 %; les 
travaux sur la section Kampot Ph nom Penh ( 41 millions) devraient 
commencer debut 2007. [d ' apres Kampuchea Thmey 21 .11, 
trad. The Mirror]. 

Projets chinois 
L' accord de cooperation entre le ministere de I' Economie et des 
Finances et la Banque de developpement chinoise signe le 15 
novembre facilitera les investissements et les financements de la 
Chine au Cambodge. Parmi les projets chinois: - I' eau potable 
dans plusieurs provinces, - enegie; - transports; - 250 km de re­
novation des chemins de fer. 

mme a la 
D re tesse 
ffstaurant. Deft Shop & Ca ering 

• at son 

13 St 57, Phnom Penh- 023 360 801 I 012 951 869 
www.commealamalson-dellcatessen.com 
Tous les )ours de 6h00 a 1 ShOO et de 1Bh00 a 22h30 

Proces des khmers rouges: 
les avocats cambodgiens 
taches 
Les avocats etrangers n' ont 
pas le droit d' intervenir directe­
ment dans le proces des 
khmers rouges, mais seulement ---"l 

s' ils sont accompagnes d' avocats cambodgiens, declare le presi­
dent de I' Association des avocats du Cambodge Ky Tech . N' 
etant pas Cambodgiens, ni membres du barreau cambodgien, ils 
n' ont pas le droit de faire ce qu' ils veulent, par exemple organi­
ser des cours de formation, sans en referer aux avocats cambod­
giens. Ky Tech menace de poursuivre le tribunal (ECCCC, Extra­
ordinary Chamber in the Court of CambodiaJ [sources diverses] 

Recensement en 2008 
Le prochain recensement aura lieu en 2008.. 11 permettra non 
seulement d' etablir le chiffre de la population mais de mesurer 
par exemple les resultats de la lutte contre la pauvrete. Le recen­
sement coOtera 6 millions de dollars. L' Allemagne en don ne 1, 7, 
le Japan, I' UNFPA contribueront. Le dernier recensement date de 
1998, la population etait alors de 11 ,4 millions. La population ac­
tuelle du Cambodge depasse sans doute 14 millions de person­
nes. [d' apres Wat Ph nom, 27. 11, trad. The Mirror] 

Le Vietnam dans I' OMT I WTO 
Avec I' adoption par I' Assemblee nationale des conditions d' en­
tree du pays dans I' OMT, le 28 novembre, cette entree devrait 
intervenir fin decembre ou debut janvier 2007. Le Vietnam sera le 
150eme membre de I' organisation. L' entree dans I' OMT, en 
supprimant les quotas, devrait favoriser les exportations vietna­
miennes, notamment celles de produits de Confection. On n' ob­
serve pourtant pas que les usines installees au Cambodge deme­
nagent vers le Vietnam. Les exportations vietnamiennes sont en 
plein essor, + 24 % en 2006. Les investissements etrangers di­
rects, depassent 8 milliards de dollars en 2006. La croissance 
depasse 8 %. [sources diverses] 

Vietnam: secteur prive 
Le nombre des enregistrements d' entreprises privees au Vietnam 
a double depuis 2000 atteignant 40 000 en 2005. La loi de 2000 
garantit le droit des citoyens de creer une entreprise sans formali­
tes. La part de I' investissement prive dans le total est passe de 
27 % en 2000 a 33 % en 2005 [d'apres Banque Mondiale East 
Asia Up-date no V. 2006] 

Reduction de la pauvrete 
Elle est rapide au Vietnam, notamment dans les campagnes, 
grace a des gains de productivite importants, la diversification des 
cultures et des activites non-agricoles, la hausse des prix obtenus 
a I' exportation, et I' effet des programmes de lutte contre la pau­
vrete. La pauvrete maintenant concerne surtout les minorites eth­
niques. 
En Chine, la pauvrete (equivalent 2 dollars I jour) aurait diminue 
de 2,5 a 3,5 chaque annee depuis dix ans, et concernerait mainte­
nant 26 % de la population. L' attention se parte maintenant sur la 
population migrante, aux nouveaux arrives dans les villes, environ 
150 millions de personnes. 
La croissance economique et la reduction de la pauvrete ont ac­
celere aussi dans des pays comme le Cambodge et le Laos, mais 
plus lentement et le niveau de pauvrete y demeure eleve, plus de 
50 % d~ la population selon le critere 2 dollars I jour. [id 0

}. 

Attention NOU\'ELLE ADRESSE e-mail 

cambodge.nouveau@forum.org.kh 

Guide Total des Routes du Cambodge 
3eme edition, 92 pages grand format, 30 cartes en quadrichro-

mie, commentaires en fran~ais et en anglais. 

A Phnom Penh: Mekong Libris, Carnets d' Asie, Monument 
Books, Boutiques Total, Cambodiana, Tai Huot Market, The Bike 
Shop, International Book Center shops, Peace Book Center, 
Phnom Penh International Airport. A Siem Reap: Carnets d' 
Asie, boutique Angkor Market, Aeroport international. En pro­
vince: boutiques Total, certaines agences Acleda. 
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